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Ve rs une gé n é ralisation 
de la coupe mécaniqu e
9> agriculture
Pour pro d u i re de la canne, il faut des
hommes fo rmés, de la surface pour en
p l a n te r, de l’eau pour la fa i re pousser, des
m oyens pour ré c o l ter la production, des
ro u tes pour la livrer et des usines pour la
t ra i te r …
Actuellement, la coupe de la canne est
manuelle sur 23.240 ha (84%) et méca-
nisée sur 4622 ha*, soit 16% de la SAU
canne. Selon une enqu ê te menée auprè s
des plante u rs par le CTICS, on estime qu e
la surface mécanisée pourrait passer trè s
rapidement à 8700 ha, soit 31% de la SAU
canne. 
En raison du manque 
de coupeurs, la mécanisation
de la coupe est aujourd'hui 
un enjeu majeur pour 
la fi l i è re canne. 
G râce à un travail collectif
i mp o rtant sur le te rrain, et à
l'utilisation de syst è m e s
c a rto gra p h i ques de pointe, on
connaît aujourd'hui le pote n-
tiel de mécanisation de La
Ré u n i o n . C et te étude, réalisée 
en collaboration avec 
P i e rre Tessier de Sucri è re de 
La Réunion, conclut de
m a n i è re magist rale 
les nombreuses années 
que Jean-Cyril Dagallier a
c o n s a c ré à la fi l i è re canne 
de La Réunion. Elle ouvre 
i n d i s c u tablement de 
n o u velles pers p e c t i ves 
pour les pro d u c te u rs 
de cannes ré u n i o n n a i s .
Et si cet te estimation 
é tait pessimiste ?
On sait que la ré c o l te est une contra i n te
fo rte à lever rapidement pour pére n n i s e r
la fi l i è re. Nous devons donc mécaniser
p a rtout où c’est possible. Cela imp l i qu e
de développer l’utilisation des mach i n e s
( financement, organisation, planifi c a-
tion…), et d'aménager les parcelles pour
ré d u i re les obstacles phys i ques qui limi-
tent aujourd'hui la coupe mécaniqu e .
Les obstacles phys i ques 
à la mécanisation
- La pente moyenne : Il n’y a que peu de
c o rrections possibles. 
- Le micro relief : on peut inte rvenir au bull-
dozer pour aplanir les ch a mps.  
- La pierro s i té : on peut épierre r, les mach i-
nes sont disponibles. 
- Le comp l exe pédo-climatique (humidité ,
p o rtance) : on peut améliorer les ch o s e s
avec des te ch n i ques culturales adapté e s
et avec des équipements spéciaux
( chenilles, pneus basse pre s s i o n … ) .
- La st ru c t u re du parc e l l a i re (dimensions
et fo rmes) : on peut y ré fl é ch i r, d’ailleurs
tous les aménagements réalisés par la
SAFER ont été étudiés en ce sens. 
- Les accès aux parcelles : de nombre u x
t ravaux de vo i rie ont été réalisés, et cet
e ffo rt va se pours u i v re .
Pour évaluer la mécanisabilité de la sole
c a n n i è re, nous avons retenu les pri n c i p a u x
c ri t è res phys i ques suivants : les pentes, les
p i e rres, et la gé o m é t rie des parc e l l e s .
* ha : hecta re
Mécaniser la coupe sur 20 000 hectare s
Le défi 
de la mécanisation
Par Jean-Cyril Daga l l i e r, chercheur au CIRAD 
La Réunion pourrait compter 15 000 hectares mécanisées d’ici 10 ou 15 ans.
( m a chine à chenilles, coupeuse AC F-
SIMON) et une te ch n i que de trava i l
a d a ptée aux ch a n t i e rs qui peuvent deve n i r
d a n ge re u x .
Sur le seul cri t è re de la pente, on
p o u rrait passer de 4600 ha mécanisés
a u j o u rd’hui à 11 700 ha (pente nulle ou
t rès faible). 
Et comme nous avons les te ch n i qu e s
pour travailler dans les pentes plus fo rte s
( j u s qu’à 20%), on pourrait aj o u ter ainsi
10 600 ha à la surface mécanisable.
T h é o ri quement, nous avons les moye n s
de passer à 22 300 ha. Sur le seul cri t è re
de la pente, la marge de pro gression est
é n o rme. Malheureusement, il y a des
p i e rre s …
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La pente
Dans les pentes infé ri e u res à 10 % ,
to u tes les coupeuses peuvent trava i l l e r. 
At tention, ce n’ e st pas seulement la
coupeuse seule qu’il faut considére r, mais
le couple coupeuse-re m o rque suive u s e .
C ’ e st souvent la re m o rque suivant la
m a chine qui aura des diffi c u l tés à évo l u e r
en ch a rge dans les pentes, et qui limite ra
la coupeuse.
E n t re 10 et 20% de pentes, il faut passer
à la ré c o l te en cannes entières car les
re m o rques ch a rgées ne peuvent plus
s u i v re les machines dans ces conditions.
Il fa u d ra procéder en deux te mps : la
coupe puis le ch a rgement des cannes à
te rre .
Dans les pentes à plus de 20%, il fa u t
des machines spécialement étudiées
Tableau des surfaces bru tes 
Pe n te s H a % M a chine de ré c o l te
0 à 10 % 11 702 4 2 To u tes coupeuses
10 à 20% 10 605 3 8 AC F-Simon + Tra n s fo rmées (cannes longues)
+ de 20% 54 2 3 2 0 ‘ S p é c i a l e s’ (cannes longues + ch e n i l l e s )
Tot a l 27 730
é p i e rra ges gro s s i e rs, aux andaineuses,
ramasseuses, et aux broye u rs pour les
é p i e rra ges fins et spéciaux. La limite aux
é p i e rra ges est, aujourd’hui, plus fi n a n c i è re
que réellement te ch n i qu e .
La pierro s i té
Les analyses pédologiques effe c t u é e s
en leur te mps par RAUNET nous donnent
les info rmations du tableau ci-contre :
Les pourc e n ta ges de pierro s i té corre s-
pondent à des volumes de pierres par ha,
m e s u rés sur des échantillons pré l evés, 
et à des estimations visuelles.
Là encore, la surface sans pierres, soit
12.266 ha, est bien supéri e u re à ce qu i
e st ré c o l té mécaniquement aujourd ’ h u i
(4600 ha). La marge de pro gression, selon
ce seul cri t è re, est donc très imp o rta n te .
Dans les autres cas, puisque pierres et
m a chines sont incompatibles, il fa u t
é p i e rrer les parcelles. Depuis 25 ans, les
Sica se sont emp l oyées à réaliser ces
t ravaux. Les te ch n i ques et les mach i n e s
ex i stent. Elles vont du bulldozer pour les
N i veau de pierro s i té S u rfaces en ha S u rfaces en  % Q u a l i fi c a t i f
0 12 266 4 3 . 6 5 Nu l l e
0 à 20 % 2 9 31 10 . 9 8 Fa i b l e
20 à 50 % 217 3 7. 9 2 M oye n n e
50 à 70 % 8 5 5 9 3 0 . 6 9 Fo rte
Si on croise les cri t è res «pierres» et
« p e n tes», on définit plusieurs classes pour
l ’ i n te n s i té des aménagements à ré a l i s e r
pour perm et t re la mécanisation de la
c o u p e .
Les classes sont définies comme suit :
1 Pas d’aménagement nécessaire .
2 A m é n a gement léger ou moye n .
3 A m é n a gement fo rt .
4 Très gros travaux d’épierra ge gro s s i e r,
fin et ré o rganisation des parc e l l e s .
5 Pas de mécanisation possible avec les
m oyens actuels (te ch n i ques et fi n a n c i e rs). 
Pe n te P i e rro s i té P i e rro s i té P i e rro s i té P i e rro s i té
n u l l e m oye n n e fo rte t rès fo rte
5 à 40% 50 à 70% > 70%
0 à 10 % 1 2 3 4
10 à 20% 2 3 4 5
> 20% 3 4 5 5











Sur le critère de la pente, 
la marge de progression 
est énorme avec un potentiel 
de 22 300 ha mécanisables.  
S a chant que 4600 ha sont actuellement
mécanisés, on peut déduire de ce ta b l e a u
que les surfaces ne nécessitant pas d’amé-
n a gement (3700 ha) sont pre s que entiè-
rement mécanisées. Comme depuis 25
ans les Sica ont travaillé et aménagé une
p a rtie des surfaces les plus difficiles, elles
ont permis d’augmenter ce ch i ff re pour
a t te i n d re les 4600 ha mécanisés d'au-
j o u rd’hui. Moyennant la pours u i te des
a m é n a gements lége rs ou moyens (classe
2), on pourrait atte i n d re 10 3 91 ha méca-
nisables (classes 1+2). 
Ce qui est déjà supérieur au ré s u l tat de
l ’ e n qu ê te du CTICS (8700 ha). 
L’ e stimation des plante u rs est donc to u t
à fait ré a l i ste. Cependant, elle est même
p e s s i m i ste au vu de l’étude, et les ch i ff re s
du tableau montrent un pote n t i e l
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s u p é rieur pour les surfaces des te rre s
mécanisables. 
Potentiellement, en consentant des effo rt s
fi n a n c i e rs part i c u l i e rs on pourrait env i s a ge r
d ’ aj o u ter les 9500 ha de la classe 3 et de
passer ainsi à pre s que 20 000 ha de SAU
mécanisable, vo i re même aj o u ter encore
les 4000 ha de la classe 4, si on dispose de
m oyens fi n a n c i e rs suffisants et d’équ i p e-
ments lourds pour y parve n i r. 
La gé o m é t rie des parc e l l e s
La gé o m é t rie des parcelles, leur ta i l l e
et leur fo rme est une autre contra i n te
i mp o rta n te, car elle gène les machines et
pèse sur les coûts de ré c o l te. Elle fa i t
a u g m e n ter les te mps de manœuvre
( i mp ro d u c t i fs) des machines en bout de
p a rcelles ou dans les coins. Dans ces
p a rcelles, on multiplie les faux rangs ou
C l a s s e D é fi n i t i o n h a %
1 Pas d'aménagement nécessaire 3 6 91 13 , 31
2 A m é n a gement léger ou moye n 67 0 0 24 ,16
3 A m é n a gement fo rt 9 5 5 3 34 , 4 5
4 Très gros trava u x 4 07 8 14 , 71
5 Pas de mécanisation possible 37 0 8 13 , 37
Tot a l 27 730 10 0 , 0 0
Par le « Bull » ou le broyeur, la phase d’épierrage est indispensable pour passer à la coupe mécanique






Les surfaces en canne classées en fonction 
de l'importance des aménagements à prévoir :
> agriculture
les rangs bâta rds, responsables de la
hausse des coûts. 
Pour étudier cet te contra i n te, nous
avons défini les surfaces minimales les
mieux adaptées aux perfo rmances de
t ravail des diffé re n tes machines dont nous
disposons. (tableau ci-dessous)
Pour la coupeuse SIMON, il fa u d ra i t
couper entre 0,5 et 1 ha/j (perfo rm a n c e
m a chine = 50 à 90t/j), pour les coupeuses
CA S E -Au sto ft il fa u d rait aller jusqu’à 3
ha/j (perfo rmance  machine = 60t/hr). A
La Réunion, ces machines sont surto u t
l i m i tées par les qu otas de livraison (le
re c o rd, homologué, est de plus de 10 0
000 tonnes coupées par une coupeuse-
t ronçonneuse sur une campagne en
Au st ralie). 
Ce cri t è re de surfaces sert aujourd ’ h u i
à planifier le travail des ré c o l teuses et à
en optimiser les re n d e m e n t s .
Pa rallèlement, nous avons de nouve a u x
outils carto gra p h i ques et math é m a t i qu e s
qui nous perm et tent de noter et de
c o mp a rer la diffi c u l té du travail enge n-
d rée par la fo rme des parcelles («Fra c ta l
Dimension Index»). Ce nouvel outil math é-
m a t i que va nous servir à planifier les
t ravaux d’amélioration fo n c i è re et de
re st ru c t u ration des parcelles dans une
ex p l o i tation, pour augmenter les perfo r-
mances des machines et limiter ainsi les
coûts de ré c o l te. A ces contra i n te s
p hys i ques qui entravent la coupe méca-
n i que, il faut aussi avoir à l’esprit celles : 
- Liées à l’o rganisation des ch a n t i e rs de
ré c o l te. 
- Associées aux perfo rmances même des
m a chines ; il faut entre 1,5 et 10 heure s
pour ré c o l ter 1 ha selon la machine. C'est -
à - d i re qu’une ex p l o i tation de 3 ha de
cannes sera ré c o l tée en 3 jours, ce qu i
e st très bien en septe m b re - o c to b re, mais
beaucoup moins mot i vant en juillet où
la canne n’ e st pas fo rcement très mûre. 
- Liées aux livraisons et aux qu otas de livra i-
sons. Avec un qu ota insuffisant, la
m a chine ne pourra pas travailler une
j o u rnée entière sur les pet i tes ex p l o i ta-
tions, sauf si on les re groupe. Encore
faut-il, dans ce cas, tenir compte des habi-
tudes de ch a c u n .
Dans un deuxième te mps, si nous
p a rvenons à mobiliser les fonds suffi s a n t s
pour la réalisation des gros travaux d’amé-
n a gement (classes 3 et 4), il serait même
e nv i s a geable d’atte i n d re 20 000 ha méca-
nisés. Pa rallèlement, il faut pré p a rer les
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G é rer la mécanisation 
à l'échelle de  la fi l i è re 
Les analyses perm et tent de penser
raisonnablement qu’il est possible de
passer de 4600 à 15 000 ha mécanisables
dans un premier te mps. La prévision des
p l a n te u rs (8700 ha) est donc ré a l i ste. Elle
e st même pessimiste si l'on considère les
données fo u rnies par les Syst è m e s
d ' I n fo rmation Géogra p h i que ré c e m m e n t
d é p l oyés à La Réunion, et si l'on prend en
c o n s i d é ration les avancées te ch n i qu e s
o b tenues sur les machines et les possibi-
l i tés d'amélioration et de ra t i o n a l i s a t i o n
de la ré c o l te mécanique à l'échelle de la
fi l i è re. 
S u rface minimale (ha) Longueur minimale (m)
Type de Coupeuse             Ab s o l u e S o u h a i t a b l e Ab s o l u e S o u h a i t a b l e
AC F- S i m o n 0 , 5 1  7 5 10 0
Tronçonneuse modifiée 
canne longue 1 1. 5 10 0 15 0
Pet i te tro n ç o n n e u s e 1 1. 5 10 0 15 0
G rosse Tro n ç o n n e u s e 1. 5 3 15 0 3 0 0
> agriculture
c e n t res de ré c e ption à gé rer et à re c evo i r
plus de cannes coupées mécaniqu e m e n t ,
e n t i è res et tro n ç o n n é e s .
Si la fi l i è re se ré o rganise pour fa c i l i te r
la mécanisation de la coupe, les coûts de
ré c o l te pourront être maîtrisés et sta b i-
lisés à des niveaux compatibles avec une
bonne ré m u n é ration du travail, et les
e mplois de la fi l i è re canne-sucre - rh u m
s e ront pré s e rvé s .
Rêvons un peu…
En allant au bout des possibilités te ch-
n i ques, nous pourrions mécaniser
24 0 0 0 ha sur les 27 730 potentiels et
p a rallèlement, nous pourrions aussi
c o n qu é rir les 3000 ha manquants pour
a t te i n d re les 30 000 ha (les anciens
domaines de Roussel bientôt ré h a b i l i té s ,
les te rrains de l’Ouest qui accédero n t
p ro chainement à l'irri gation, les te rres des
Hauts du Tre m b l et (Ta ka m a ka) à Saint-
Philippe…). 
Des travaux sont d’ailleurs en cours sur
ces zones. 
Ces marges de pro gression sont ré e l l e s ,
mêmes si elles seront certainement diffi-
ciles à mobiliser en tota l i té. Le fait de les
p re n d re en considération perm et d'avo i r
une vue plus juste, et sans doute plus opt i-
m i ste, du potentiel de développement de
la fi l i è re canne à La Réunion. 
En ga rdant un point de vue ré a l i ste, il
n’ e st pas impossible, loin de là, de penser
mécaniser 15 000 ha de la SAU canne
dans les 10 ou 15 ans qui viennent. 
C et te pro gression perm et t rait de modi-
fier comp l è tement la donne économiqu e
pour de très nombreux plante u rs. 
P i e rre P i e rro s i té P i e rro s i té P i e rro s i té P i e rro s i té
n u l l e m oye n n e fo rte t rès fo rte
Pe n te s
5 à 40% 50 à 70%















Pourcentage des surfaces déjà aménagées 
pour la mécanisation par les organismes de travaux
Il est possible de contourner les contraintes liées à la géométrie des parcelles, 
en faisant intervenir une machine adaptée. 
